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Chaque légende, chaque nouvelle est une illusion.


Le propre de la nouvelle est de nourrir l’esprit et donner une autre forme à la liberté.









En France, l’art de raconter des nouvelles prend naissance au Moyen Âge.


Il s’ajoute, et en partie se substitue à une multitude de récits brefs : fabliaux, lais, dits, devis, contes.


Les nouvelles sont d’abord de petites histoires anonymes distribuées gratuitement dans la rue, et qui se distinguent en deux groupes : les exemplums, qui sont des récits religieux prêchant la morale et les dons à l’Église, et les « canards », racontant des faits divers comme des vols, des tromperies, ou des meurtres. Ces derniers ont donné aujourd’hui le mot argotique désignant le journal, qui lui-même rapporte des faits divers. Directement inspiré du Décaméron de Boccace, le premier recueil de nouvelles Françaises1, anonyme, fut publié sous le titre :


« Cent nouvelles, nouvelles ».


Il est probablement paru entre 1 430 et 1470.


Le XVIe siècle verra le véritable essor du genre.


*


– Écoutez… Ce crépitement.


C’est un feu qui pétille dans une cheminée. Et cette voix, grave et mystérieuse, c’est celle d’un conteur qui vous parle.


Êtes, vous là ?


Êtes-vous bien avec moi ?


Parfait !


Alors, installez-vous confortablement.


Ce soir, je vais vous emmener dans des univers hors du commun, là où le réel et l’imaginaire se croisent.


Êtes-vous prêts ?


Alors, suivez-moi.


Fermez les yeux, imaginez la scène…


Je vais vous aider.


Je vous la décris.





1 1349-1353.
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1 223.


La principauté de Kiev, connue sous le nom de « Rusʹ » ou de « Rous », était parfois désignée comme l’« État de Kiev », la « Russie ukrainienne » ou encore la « Ruthénie ».


Cette principauté slave orientale exista du milieu du IXe jusqu’au XIIIe.


Des incursions mongoles menaçaient ses terres.


Elle s’est finalement désintégrée en une multitude de principautés avant de disparaître formellement du fait de l’invasion mongole de la Rus' de Kiev, qui commença en 1 223 et entraîna la disparition de la principauté en 1240.


La Rusʹ était la plus ancienne entité politique commune à l’histoire des trois États slaves orientaux modernes : Biélorussie, Russie et Ukraine.


Dans un village paisible, près du fleuve Dniepr, vit Kateryna, une jeune femme au regard vif et à la chevelure châtain bouclée qui tombe pour ainsi dire jusqu’à ses épaules.


Ses longues mèches reflètent des éclats lumineux, soulignant ainsi le charme de son étroit nez fin.


Kateryna, issue d’une famille modeste, est destinée à épouser Danylo, un jeune soldat rempli de passion et d’idéaux.


Tout semblait indiquer qu’elle allait vivre heureuse.


La guerre représente, certes, une menace, mais elle n’en fait pas grand cas.


Elle vit une histoire d’amour parfaite avec Danylo.


L’invasion mongole entraîna la destruction de nombreuses cités, dont Riazan, Kolomna et Kiev.


Elle s’explique par le soutien, puis par le refuge offert par les princes russes aux Coumans, également appelés Kipchak, qui refusent la soumission aux Mongols, alors que ces derniers souhaitent unifier sous leur contrôle tous les peuples nomades de la steppe.


Pour contrer cette invasion, les seigneurs locaux ont demandé l’aide de leurs vassaux et de leurs sujets pour protéger leur terre.


Le fil du temps.


Devant l’obligation pour Danylo de s’engager dans l’armée de son prince, Kateryna est prise entre l’orgueil de le voir répondre à l’appel et à la crainte de le perdre.


La veille de son départ, Kateryna se rend sur les rives du Dniepr, un lieu où ils avaient partagé leurs instants les plus précieux.


Ses larmes débordent, reflétant ses appréhensions et ses aspirations.


L’hiver s’était étiré, mais, finalement, l’été est arrivé.


L’atmosphère est épaisse, tangible, presque moite…


Le vent bat l’air, émettant des carillons de cloches et des murmures lointains, mais, cette fois-ci, il semble divergent.


Kateryna, insensible à son entourage, se sent envahie par une tristesse profonde.


Elle reste immobile, les yeux baignés de larmes, priant la rivière, source de vie éternelle.


On considère le Dniepr comme un fleuve sacré, associé à la déesse Dniprova Rusalky, les esprits des eaux.


Kateryna espère voir le fleuve écouter ses supplications et qu’il emportera ses larmes.


*
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1237 — Riazan.


Le vent hurle dans les ruelles de la cité en flammes. Riazan tombe sous les assauts mongols, mais Kateryna et Danylo n’ont plus le choix d’avoir peur.


Les flammes lèchent les toits de Riazan, projetant des ombres mouvantes sur les murs tremblants. La terre tremble sous le pas des chevaux mongols. La cité meurt sous l’assaut mongol.


Kateryna pleure.


Elle sait qu’elle ne survivra peut-être pas à cette nuit, mais Danylo, lui, doit vivre.


Soudain, une voix tendre et assurée la fait sortir de son chagrin.


Elle fait volte-face.


Devant elle se tient une femme d’un certain âge.


C’est la sage-femme guérisseuse païenne qu’on accuse d’être une « volhv », une sorcière, selon le clergé.


— Entendez-vous un sifflement ?


— Je présume que c’est juste, le vent.


— Ce n’est pas le vent, je vous assure. C’est quelque chose qui approche. Écoutez…


C’est cela qui te fait pleurer ?


— Oui.


— Dites-moi pourquoi vous êtes si abattue.


Malgré des accusations contre elle, les gens la respectent pour sa profonde connaissance. Elle écoute attentivement son récit.


La guérisseuse pose une main sur l’épaule de Kateryna avant de glisser deux amulettes dans sa paume.


L’une est pour elle, et elle doit donner l’autre à Danylo pour qu’il la porte en protection contre les esprits malveillants.


Ces amulettes, légèrement ternies par le temps, mais encore brillantes sous la lumière, se présentent comme de petits disques en argent.


Des signes ancestraux et des glyphes protecteurs sont minutieusement sculptés à la main sur ces objets, créant des motifs complexes et entrelacés.


Au cœur se trouve une étoile à six branches, un symbole de protection contre le mal et d’harmonie entre les forces célestes et terrestres.


Tout autour, des runes serviles invoquent la bénédiction de Perun, le dieu de la guerre et du tonnerre, et la force des ancêtres.


À l’arrière, on voit des signes païens pour éloigner les esprits impurs et attirer la puissance, ainsi qu’une petite croix chrétienne, discrètement ajoutée par la guérisseuse, symbolisant sa foi en Dieu et son espoir de rédemption.


Chacune, accrochée par un solide cordon en cuir, est nouée avec des fils rouges, symbole de la vie.


— Elles sont liées, affirme-t-elle. Ce qui est séparé se retrouvera. Un fil invisible les unit à travers le temps. Quand l’une se trouve en danger, l’autre résonne. Quand l’une est perdue, l’autre la cherche.


Deux âmes, un fil, une promesse.


Ses yeux clairs semblaient voir au-delà du présent.


— Ce qui est perdu n’est jamais vraiment oublié. Porte-la. Lui aussi devra la porter.


Kateryna n’a pas posé de questions.


Elle l’a simplement glissée autour de son cou.


Avant le départ de Danylo, les villageois ont organisé une fête. Ils ont combiné des rites païens et des prières chrétiennes, en mélangeant des chants et des offrandes au fleuve pour le protéger.


Les villageois dansent en cercle autour des flammes, invoquant la protection de Mokosh, déesse de la fécondité et de la terre, tout en chantant des hymnes religieux à la Sainte-Mère. Cette dualité reflète l’héritage spirituel complexe du village.


Avant de donner une des amulettes à Danylo, Kateryna murmure une prière combinant une invocation au dieu du tonnerre et des guerriers, Perun, pour qu’il le protège sur le champ de bataille, ainsi qu’une supplique chrétienne pour que son âme soit sauve.


— Danylo, voici un talisman qui contient l’affection de mes aïeux ainsi que ma foi en ta personne. Garde-le près de ton cœur et elle te ramènera vers moi.


Je porterai continuellement la même chose pour que nos cœurs demeurent constamment liés.


Reviens-moi, murmura-t-elle.


Il l’embrasse une dernière fois, le goût du sel et de la cendre sur leurs lèvres.


Danylo lui a souri en nouant l’amulette à son cou. Puis il s’est retourné et il s’est fondu dans l’obscurité d’une guerre dont ils connaissent déjà l’issue.


Elle ne le revit jamais.


Pour Danylo, l’amulette représentait un talisman précieux, une source de réconfort dans les moments délicats et une promesse de retrouver Kateryna, peu importe les circonstances.


Plus tard, elle rencontre de nouveau la guérisseuse.


Cette dernière a pris la décision de lui enseigner l’usage des plantes, comme le millepertuis, connu sous le nom d’« herbe de Perun », ainsi que les rituels pour bénir les blessés. Elle lui apprend également à combiner des prières chrétiennes avec des incantations païennes pour guérir les corps et apaiser les âmes.


Pendant cette période d’attente, elle reste dans le village, où circulent des rumeurs et des bribes d’informations sur les combats en cours.


Kateryna décide de s’associer avec le prêtre du village pour soigner les soldats blessés de retour du front.


Cependant, le prêtre est farouchement opposé aux rites païens que les villageois continuent de pratiquer.


Il réprimande Kateryna lorsqu’il aperçoit son amulette, l’affublant du qualificatif maléfique : « grigri diabolique ».


À cette époque médiévale, la Russie de Kiev se trouve à la croisée de deux influences religieuses : le polythéisme traditionnel et l’expansion du christianisme orthodoxe, promu par les dirigeants et les ecclésiastiques.


Les croyances païennes, telles que les cultes dédiés aux éléments naturels, les divinités servantes et les pratiques occultes, continuent de marquer profondément la vie des paysans, en dépit des tentatives de l’Église orthodoxe pour les éliminer.


Kateryna poursuit, quant à elle, d’utiliser les symboles et les savoirs ancestraux, persuadés que la force réside dans l’équilibre entre tradition et foi.


Les récits des survivants se révèlent sombres, et l’angoisse concernant le sort de Danylo devint insupportable.


Les divinités ancestrales, telles que Svarog, dieu du feu et du forgeron, et Mokosh, font régulièrement leur apparition dans les rêves de Kateryna, qui interprète ces présages sur le destin de Danylo.


Le prêtre du village décrypte les rêves païens de Kateryna comme des signes de Dieu, révélant ainsi l’influence persistante des croyances ancestrales.


Dans une scène glaçante où elle voit le fleuve Dniepr couler dans des plaines rougies de sang, Kateryna prend la décision de quitter son village et de rejoindre l’armée, là où se trouve Danylo.


Kateryna voyage dans des zones affectées par le conflit, rencontrant des personnes déplacées, des hors-la-loi et des membres de la noblesse déçus.


Elle découvre progressivement l’horreur de la guerre et les sacrifices que les soldats accomplissent pour protéger leur famille.


Elle réalise que la guerre ne se résume pas aux affrontements sur le terrain, qu’elle est aussi ancrée dans les esprits. Le courage de guérir revêt une importance tout aussi cruciale que celui de se battre.


Kateryna est parvenue au camp. Danylo a été grièvement blessé dans une embuscade.


Kateryna concocte des décoctions à partir de plantes sacrées et dessine des symboles protecteurs sur les pansements. Sa prière combine des requêtes adressées à Dieu et un appel à Perun.


Grâce aux nouvelles compétences qu’elle a acquises, elle parvient à le sauver.


Toutefois, les atrocités qu’il a endurées ont profondément marqué Danylo.


Après leur retour dans le village, Kateryna et Danylo reconstruisent leur existence, non pas comme avant, mais avec une nouvelle appréciation de la fragilité et de la valeur de la paix.


Kateryna devient une figure respectée en combinant les connaissances païennes et chrétiennes pour guérir les malades. Elle incarne l’espoir d’unir des courants de pensée souvent opposés.


Danylo, quant à lui, est paralysé. Il a perdu l’usage de ses jambes.


Le Dniepr, muet témoin de leurs épreuves, continue de couler, emportant avec lui les souvenirs d’une époque tumultueuse.


Le cours d’eau a toujours constitué le lien central dans leur récit. Il incarne également l’unité entre les différentes époques et convictions.


Kateryna le perçoit comme un ambassadeur céleste, portant ses supplications.


Lorsqu’elle a traversé le Dniepr pour rejoindre Danylo, elle avait entrepris une sorte de pèlerinage, symbolisant son cheminement spirituel.


En sauvant Danylo, elle est parvenue à persuader le prêtre du village que certaines coutumes ne contredisent pas la religion chrétienne.


En mourant dans l’incendie de sa ville, Kateryna sentit l’amulette chauffer contre sa peau, comme si elle portait encore la trace d’une main aimée.


Juste avant que tout ne s’éteigne, elle sentit une force étrange s’y imprimer, comme si son dernier souffle y était enfermé.


Cette entente représente l’unité et la capacité de résister à l’invasion mongole.


Kateryna l’ignore, mais elle est devenue un symbole, un pont entre deux mondes.


Mais de quels mondes ?
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2023 — Kiev


Guerre d’Ukraine.


Cette guerre, appelée « guerre d’Ukraine », est un conflit lourd de conséquences militaires et diplomatiques, qui oppose l’Ukraine, d’une part, à la Russie alliée aux forces séparatistes ukrainiennes, prorusses, d’autre part.


Elle a commencé en février 2014, à la suite de la révolution ukrainienne, et s’est initialement concentrée sur le statut de la Crimée et de certaines parties du Donbass reconnues comme faisant partie de l’Ukraine par toutes les instances internationales.


Pendant les huit premières années, la Russie a annexé la Crimée.


Puis, ce fut la guerre du Donbass entre l’Ukraine et les séparatistes ukrainiens, militairement qui étaient soutenus par la Russie, ainsi que des incidents navals, la cyberguerre et des tensions politiques.


À la suite de la crise diplomatique russoukrainienne de 2021-2022, le conflit s’est considérablement étendu.


Le 24 février 2022, tôt, le matin, la Russie a envahi l’Ukraine.


Elle a ainsi, de facto, ajouté à son territoire les oblasts de Louhansk, de Donetsk, de Zaporijjia et de Kherson, qui se trouvent le long de la frontière russo-ukrainienne.


À la suite de la seconde bataille de Kherson et l’offensive de Kharkiv de septembre 2022, les combats sur les lignes de front stagnent largement, se concentrant jusqu’au mois de juin 2023 autour de la ville de Bakhmout.


Les forces armées ukrainiennes ont repris la ville de Kherson il y a un an, et la vie quotidienne n’a pas encore retrouvé son cours ordinaire.


De l’autre côté du fleuve Dniepr, l’armée russe renforce ses bombardements sur la ville.


En février 2023, les responsables ukrainiens et occidentaux commencent à planifier une éventuelle contre-offensive au printemps, tandis que les troupes ukrainiennes reçoivent une formation militaire de l’OTAN et que les livraisons d’équipements


Sur le front de Zaporijjia, à partir du 3 juin, la 37e brigade de marine ukrainienne s’engage dans une action offensive lente, mais cohérente autour de la commune de première ligne de Novodonetske dans l’oblast de Donetsk. Sans soutien blindé, les marines ont pu repousser le régiment Vostok de la milice populaire de la DNR, principalement grâce à l’utilisation de l’artillerie. L’avancée ukrainienne a été, en outre, facilitée par l’utilisation de véhicules blindés de transport de troupes (APC) pour transporter rapidement les marines vers le front, puis par leur retrait hors de portée de l’artillerie russe.


Le 3 juin 2023, Volodymyr Zelensky, le président de l’Ukraine, déclare que l’Ukraine est prête à lancer la contre-offensive. Les forces ukrainiennes lors de l’invasion de l’Ukraine par la Russie. Ces efforts sont déployés dans plusieurs directions, notamment dans l’oblast de Donetsk et l’oblast de Zaporijjia.


Le bien-aimé d’Yvanna est parti durant l’assaut au nord sur les villes de Tchernihiv, Soumy, Hloukhiv et Slavoutytch.


Depuis, elle n’a plus eu de ses nouvelles.


L’offensive du nord de l’Ukraine est l’un des théâtres militaires lors de l’invasion pour le contrôle de la partie nord-est du territoire ukrainien, frontalière avec la Russie.


Les Forces armées russes ont pénétré dans l’oblast de Soumy dès le premier jour de l’invasion. Des combats ont lieu notamment pour le contrôle des deux principales villes de l’oblast lors des batailles de Konotop et la bataille de Soumy, défendues par les Forces armées ukrainiennes.


Mars 2022, une partie des forces russes poursuit l’offensive vers l’ouest, dans le but apparent de rejoindre l’offensive de Kiev, qui a été fortement ralentie par la résistance ukrainienne et n’est pas parvenue à prendre le contrôle de la capitale.


Malgré le danger, Rostislav Derjypilsky choisit cette ville pour tourner un film célébrant la victoire de l’invasion mongole de la Rus' de Kiev et la vie d’une jeune femme, Kateryna, et de son fiancé Danylo.


Elle est devenue une icône de bravoure et de légende dans son pays.


Compte tenu de la gravité de la situation, les Ukrainiens ont besoin d’une source d’inspiration, d’un symbole puissant pour les encourager.


C’est l’actrice ukrainienne Yvanna Sakhno, âgée de 27 ans, qui a été choisie pour incarner ce personnage.


Yvanna s’est entièrement consacrée à ce tournage, le vivant avec passion.


Ses émotions sont étroitement liées à celles de son personnage, et cela s’explique par de solides raisons.


Vlad Vlasenko, l’être aimé de son cœur, s’est engagé dans la lutte contre les Russes.


Le tournage du film est terminé, et elle peine encore à se détacher du rôle de Kateryna.


Elle a joué Kateryna avec une intensité troublante, récitant des paroles qu’elle a l’impression d’avoir déjà prononcées quelque part, dans un rêve ou une autre vie.


De retour dans sa loge, elle s’assoit, encore vêtue du costume d’époque.


Yvanna se contemple dans le miroir de sa loge.


Qui est-elle véritablement ?


Elle est convaincue d’avoir excellé dans son interprétation de Kateryna, mais, étrangement, cette performance l’a profondément émue.
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